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PREFACE

Bonjour, moi c'est Aksel,  Aksel Gaens.
Comme dans chaque livre, je vais me
présenter. J'ai 16 ans ,1m60, j'ai les

cheveux rouges et mes yeux changent
constamment de couleur en fonction de la
personne que j'aime... Disons qu’ils sont

vairons tout simplement.

Tout débute en fin de 4 ème, des visions
commencèrent à se mettre dans ma tête de

plus en plus souvent, comme de
nombreuses personnes, ma préadolescence

eu lieu à partir de mes 12 ans, le temps
passa et le moment de ma puberté vint à
sont comble. Je sentais en moi quelque

chose, par moment de la journée j’avais
terriblement mal, les visions que je pouvais

avoir étaient malheureusement
prémonitoires, à chaque fois. Quelques fois

la salle de sport au collège où j'étais, été
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ouverte et vide, j'en profitais alors  pour
essayer de faire sortir cette chose en moi.

Ces moments me faisaient souffrir.
J'étais pleinement consciente certes,
néanmoins ce n'était guère moi qui

contrôlais mon propre corps.
Et les jours passèrent.

*********************************
***************************

Jeudi 27 Avril 

Ma journée commençait à 8H00, mes
cours passèrent d'une allure pittoresque,
miséreuse. Maths, allemand, français et

suite à cela éducation civique. La cantine
arriva et je n'avais pas faim du tout. Je me
souviens que ce jour là nous mangions des

pâtes et un steak, personnellement à la
place je désirée un bon bifteck bien
saignant. Ce qui n’était guère mon
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habitude. La récréation d'après-midi prit
place, étrangement je vis quelques garçons
avec ma meilleure amie, elle en était très

mal à l'aise. Ils commencèrent à la
taquiner, lui dire des choses ironiques. Je
m'avançais vers elle, mais les garçons ne

cessèrent de me repousser, certains
commencèrent même  à employer la

violence sur elle, et comme d'habitude
aucuns surveillants quand on a besoin
d’eux ! La chose à l'intérieur de moi se

débâtait, un mal atroce m'était envoyé de
plus en plus, je pris de l'élan pour faire

sortir cette chose, je ne pouvais plus
continuer à la contenir en moi, il m’en était
impossible. Je me mis à courir de plus en

plus vite, puis pris appuis sur le banc pour
sauter, me dirigeant vers le meneur mon

instinct me fit mettre la tête première vers
l'avant, me jetant au sol. Sans savoir

pourquoi, cette chose sortie de mon être
intérieur et forma une "couche protectrice"
extérieurement, je morda à pleines dents ou
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plutôt à pleins crocs ceux qui violencèrent
ma meilleure amie, je sentais que je n'étais

plus la même, j'avais changée, j'étais
devenue louve. Gris et blanc les couleurs
de ma fourrure étaient mélangées, tout

comme mes yeux. Mon œil droit était d'un
bleu intensément fort et mon œil gauche

d'un vert émeraude puissant.
Mahissa (ma meilleure amie) fût sous le
choque. Je regarda autour de moi, les

garçons s’empressèrent de courir à vive
allure pour pouvoir se cacher alors que

moi, je m'entêtais à chercher un coin pour
ne pas me faire voir. La salle de sport était
ouverte, j'y entra discrètement puis (re)pris

appuis sur un banc en sautant avec mes
pattes intérieures, puis extérieures, et

sauta.

Instinctivement je fis un salto avant et je
me mis à atterrir directement sur mes

jambes, heureuse de moi même d’avoir
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réussie à faire sortir ceci de mon propre
corps je revins en courant vers Mahissa.

Aksel : Comment tu vas Mahissa ?
Mahissa : Toi comment tu vas ? Qu'est ce

que tu leur as fait ? Comment tu as fais ça ?

Tant de questions se posèrent, je l'invita
chez moi tranquillement où nous parlâmes

de tout cela.
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CHAPITRE 1     :

Mahissa : Aksel explique moi, tu me fais
peur, j'ai l'impression d’être dans un rêve

éveillé.

Aksel : Je ne sais pas du tout, écoutes j'ai
ressentie une chose qui se débâtée dans

mon propre corps qui voulait sortir.

Mahissa : Tu en as parlée à tes parents ?
Comment vas-tu leur expliquer ? Et s'ils

apprennent ?

Aksel : Et doucement dé-stress ma belle.
Je ne sais pas encore, de base c'est tellement

difficile en premier lieu de contenir cette
chose qui en plus de tout ça,  contrôle mon
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corps, que cela soit soudainement arrivé et
puis tant que mes parents ne sont pas au
courant je ne préfère pas leur en parler tu

vois c'est logique...

Mahissa : Et pour monsieur Lytra notre
prof de sport, comment vas-tu lui dire enfin

je veux dire comme vous êtes ensemble
dorénavant ?

Et oui ! Cela fait 1 an officiellement que
je suis en couple. Je vous présente Rubben
Lytra notre professeur de sport depuis l'an

dernier, comme dans toutes les foutues
histoires de relation professeur-élève, ce fût

compliqué entre nous, j'ai flashée
instantanément sur lui, qui en a fait de
même pour moi. Seule Mahissa était au
courant de notre relation, elle, et mes

parents.
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Aksel : Je ne sais pas du tout, j'ai peur
justement que cela m'arrive pendant son

cours, où autre part, j'ai peur de sa réaction,
et de tout le reste d’ailleurs.

Mahissa : Tu me connais de toute
évidence je suis une tombe ! J’ai peur pour
toi également, que tu fasses une connerie ou
autre chose par ton "instinct animal" et tes

visions.
D'ailleurs demain on a 2 heures de cours

avec lui n'oublies pas.

Aksel : Mais comment pourrais-je
oublier, tu me connais ahah, tout ce que

j'espère c'est que cela ne vas pas avoir lieu
pendant son cours.

Mahissa : Mais non ne t'inquiète pas, tant
que je suis là et que Rubben est là tout se

passera bien.
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Aksel : Oui tu as sûrement raison.

Mahissa : J'ai toujours raison.

Aksel : Ahah oui ! Tu viens manger ? Ma
mère vient de faire des gaufres, génial !

Mahissa : Oh que oui, je meurs de faim !

Nous descendîmes alors à la cuisine
quand ma mère intervint.

Rose : Tiens bonjour Mahissa, comment
tu vas ma grande ?

Mahissa : Bonjour madame Gaens, ça va
merci beaucoup et vous ? Comment allez-

vous ?

Rose : Mahissa je vous ai déjà dit
appelez moi Rose et tutoyez moi !
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Mahissa : Désolée, l'habitude, malgré
toutes ces années de connaissances.

Rose : Ça ne fait rien, dis-moi comme tu
es là et qu'il se fait tard, ça te dit de rester

dormir à la maison ?

Mahissa : Je n'y vois aucun inconvénient,
je vais téléphoner à ma mère pour lui

demander mais je pense qu'elle voudra bien.

Finalement Mahissa passa la nuit chez
moi, le lendemain matin nous nous

levâmes, déjeunâmes, puis nous
préparâmes pour aller en cours.

****Au collège****
****************

La journée passa tranquillement, mais
quand je me mis à rejoindre le cours de
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Rubben, un sentiment bizarre m’apparu, et
c'est alors que ces foutues douleurs et

visions recommencèrent.
Bien heureusement il s’agissait de la fin du

cours, il ne rester plus personne. Les
douleurs étaient d’une violence atroce,

d’ailleurs,  je m'en étais effondrée au sol.

Mahissa : Aksel ?

Aksel : Ça recommence.

Mahissa : Qu'est ce que tu vois ?

Aksel : RUBBEN !

Mahissa : Bouge pas je reviens dans
l'immédiat je vais chercher Rubben !

Mes yeux se dilatèrent je sentais tout mes
sens se décupler, Mahissa alla chercher
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Rubben, qui lui était seulement au courant
de mes visions.

Ils arrivèrent essoufflés et
s'agenouillèrent à mes côtés.

Rubben : Aksel, regardes-moi, ou serre-
moi la main si tu m'entends ! Je t'en prie.

J'étais tellement absorbée par cette
vision que j'en étais coupée du monde.

J'étais dans ma bulle intérieurement, mais
extérieurement j'avais le teint pâle, yeux

dilatés fixant un mur assis par terre, tel un
pantin.

Rubben : Qu'est ce qu'il lui arrive,
pourquoi ses yeux sont-ils dilatés, Mahissa

tu le sais toi ?
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Mahissa : Euh... monsieur Lytra, on vous
en parlera après... il vaut mieux...

Rubben : Elle me fait peur, je sais qu'elle
a des visions mais de là à rester comme

inanimée !

Ma vision me cognait, frappait dans ma
tête, c'est alors que je me leva d'un seul

coup, presque inconsciente, et laissa faire
cette chose qui avait le contrôle de mon
corps, je courue, me claqua dans le mur

puis sauta au dessus d'un petit mur un peu
plus loin, comme le coup du banc la fois

dernière. Et voilà. Encore une fois
métamorphosée en loup. Génial. J'étais
pleinement consciente cette fois de ma
transformation, que vais-je expliquer à

Rubben maintenant...

Mahissa : Bah...voilà...Maintenant tu es
au courant...
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Rubben : Je rêve mais qu'est-ce que c'est
que ça ! C’est impossible ! Je n'y crois pas,

ce n'est pas Aksel !

Peureuse, je m'avança vers lui, oreilles
en arrières et le regarda, il était clairement
sous le choque, il ne su pas quoi faire, il me
regarda dans les yeux et se perdu dans mon

regard.

Rubben : Comment se fait-elle qu'elle se
soit métamorphosée ? Est-ce qu'elle peut se

contrôler ? Et ses parents dans tout ça ?

Mahissa : Monsieur Lytra, je ne sais pas,
l'autre jour pour me défendre elle a prit

appui sur le banc et a fait pareil. Résultat
les garçons qui commencèrent à me frapper
se sont fait mordre, et par ailleurs pour ce

qui est de ses parents elle n'ose pas en
parler et qui irait croire que sa fille se
transforme en loup à tout moment...
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Rubben : J'espère qu'ils n'ont pas attrapés
ce qu'il ne faut pas, ou la rage on ne sait
jamais, et pour ses parents tu as raison.

Mahissa : Mais où est-elle passée ?

Rubben : Mais oui tu as raison, Aksel ?
Viens ici mon cœur.

J'étais revenue comme-ci de rien n'était.
Consciente, pleinement humaine.

Rubben : Aksel, c'était quoi ça ?
Expliques-moi. Tu nous as fais peur !

Aksel : Ecoutes Rubben je ne sais pas
comment c'est arrivé, je n'arrive pas à me

contrôler.
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Mahissa : Oh, Aksel, Rubben, vous
m'excusez je dois partir ma mère m’appelle,

à Lundi !

Rubben : À lundi Mahissa ! Bon week-
end !
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CHAPITRE 2     :

Rubben : Viens Aksel tu rentres chez
moi, on va se mettre dans le salon et tu vas

essayer de tout m'expliquer d'accord ?

Aksel : Rubben je suis fatiguée, je n'en
peux plus.

Rubben : Je sais mon ange, c'est pour
cela que tu vas venir chez moi te reposer.

Plus personne n'était sur le parking du
collège alors il me prit dans ses bras, ma

tête contre son torse, il était chaud, de plus
que sa chaleur dégageait le parfum qu'il
avait mit, je reconnue cette odeur. Il me

déposa sur le siège avant passager, mit le
contact et nous étions parti.

Absolument personne n'était au courant de
notre relation sauf mes parents qui eux
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même avaient 10 ans de différence, par
compréhension ils acceptèrent mais cela
s’avéra très difficile, ainsi que Mahissa. 
45 minutes de trajet était nécessaire, il
habitait à Hylem, petit village de 400
habitants seulement, sa maison était

luxueuse ! Le trajet prit fin. Je m'étais
assoupie, il me prit et me déposa dans son
lit où il me rejoigna à son tour en dessous

d'une de ses couvertures au délicieux
parfum durant de longues heures et

redescendit par la suite... Quelques heures
plus tard, je me réveilla, descendis des

escaliers et il était là,  dans le fauteuil en
train de lire un livre.

Aksel : Rubben…

Rubben : Qu'est-ce qu'il y a ? Ça ne va
pas ?
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Aksel : Si, si, au contraire ne t'en fais
pas.

Rubben : Tu veux me parler de ce qui
c'est passé tantôt Aksel ?

Aksel : Oui, pourquoi pas.

Rubben : Viens à côté de moi ma belle.

Je m'installa à ses côtés, il était assit
dans une position correcte, comme un élève
en classe, droit, moi je m'étais couchée ma

tête sur ses jambes il mit alors une
couverture sur moi avec son délicieux

parfum qui envahissa alors la pièce, et me
caressa les cheveux avec sa main.

Aksel : Tu sais je ne sais pas comment
cela est arrivé, je t’assure, une chose bouge

à l'intérieur de mon corps, de moi.
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Rubben : Je te crois ne t'inquiètes pas,
après il faut savoir te contrôler, c'est ça que

tu dois apprendre, je sais que ça te fais
souffrir, je l'ai vu, mais je vais t'apprendre à
te contrôler, dès que tu sens quelque chose
bouger ou ne serait-ce qu'une vision, viens

immédiatement me voir, d'accord ?

Je balbutiais quelques mots, la fatigue
m’assomma à nouveau.

Aksel : ooo...ouu...oui

Rubben : Tu es encore fatiguée toi à ce
que je vois.

Il me porta et m'ammena dans son lit où
je passa la nuit, par ailleurs plus les

semaines et mois passèrent plus j'essayais
de garder maîtrise en moi.
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Aksel : Mahissa ?

Mahissa : Oooouuuuuiiiiiiiiii ?

Aksel : Tu viens voir Rubben avec moi ?

Nous descendîmes alors les deux étages
et nous dirigeâmes vers le cours de Rubben

où avec habitude il me prit, et nous nous
enfermions dans une salle lui et moi

pendant de longues minutes alors que
Mahissa se chargeait de surveiller les

élèves de 6 ème qui s’amusaient comme des
bébés.

Rubben : Aller Aksel ! Contrôles-toi, tu
peux y arriver je le sais !

J'étais à quatre pattes au milieu de la
salle avec ces visions et mon "instinct

animal" qui se débâtait, voulant à tout prix
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sortir, je criais de douleur, je me claquais
contre le sol, contre les murs, je me

contrôlais comme je le pouvais, même si je
voulais être tranquille une fois

métamorphosée en loup.

Rubben : C'est bien Aksel ! On contrôle
tout ! Voilà continue comme ça !

Aksel : RUBBEN J'Y ARRIVE PLUS !
LAISSES-MOI ! AARREETTTEEESS !!

Rubben : Tu y es presque, continue
Aksel, continue, voilà ! Self control ma
grande ! Il s’agit de toi ! Ne te laisses

jamais contrôler par autrui ! Aller c'est bon
laisses toi aller… je suis fière de toi.

Me voilà dorénavant en loup, il était
toujours autant fasciné quand il me voyait
ainsi, ses yeux plongés dans les miens, il

m’appela, j'acquiesçais de la tête puis il me
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prit dans ses bras. 
Et puis voilà, plus le temps passa plus

j'avais maîtrise en moi, et je vins à changer
d'environnement. Le choc se fût sentir,

d'un petit collège "Familial" je passa d'un
grand lycée "Autonomique", me voilà

désormais en 1CO1 (plus précisément en
première Commerce) comme je l'ai dis, au

lycée, Grudeus Lible, 1246 étudiants
exactement en tout. 

Voilà 4 mois que j'y ai fais ma rentrée et
malgré ces 1 an de présence depuis l’an

dernier je n'arrivais toujours pas à
accepter le fais d'avoir quittée mon petit

collège. La douleur se faisait sentir autant
au lycée, qu'envers Rubben et Mahissa.

Et puis une semaine plus tard ne
supportant plus rien, je fis contrôlée cette
chose en moi pour la sortir, Mahissa vit
que j'en avais marre, on prit l'excuse des
toilettes pour sortir, pendant les cours le

lycée était vide dans les couloirs.
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Aksel : Tu veux faire un truc bien ?
Appelles Rubben, dépêche toi, je vais tout
lâcher et ce n'est pas le loup qui va sortir

mais autre chose crois moi, je le sens
Mahissa dépêches toi !

Mahissa : JE FAIS CE QUE JE PEUX !

Conversation téléphonique entre
Mahissa et Rubben.

Rubben : Allo ? Mahissa ?

Mahissa : RUBBEN VIENS AU LYCÉE
DÉPÊCHES TOI, AKSEL VA TOUT

CLAQUER ! ELLE DIT QUE CE N'EST
PAS LE LOUP QUI VA SORTIR D'ELLE

MAIS QUELQUE CHOSE D'AUTRE !
VIENS DÉPÊCHE TOI !
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